« BRESIL EN MOUVEMENTS »

Documentaires et débats sur les droits de l’Homme et les questions sociales au Brésil
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Du 4 au 10 juillet 2005

Confluences - Maison des Arts Urbains
190, Bd de Charonne - 75020 Paris
M° Alexandre Dumas (ligne 2)

Entrée libre

Réservation conseillée : 01 40 24 16 46 ou resa@confluences.net
----------------------------
Programmation*

	Lundi 4 juillet

Les enjeux de l’Amazonie
	18h 

La ruée sauvage, de Alexandre Valenti – 2003, 85’

Poumon de la terre, Eldorado mythique et objet de toutes les convoitises, l'Amazonie souffre aujourd'hui de la mégalomanie des hommes. En remontant le fil d'un siècle d'histoire grâce à des archives inédites, témoins du passé et analystes d'aujourd'hui dressent le bilan consternant d'une exploitation sauvage et excessive menée au détriment de l'homme.
Rencontre avec les producteurs*

	
	20h

Os promesseiros, de Chico Carneiro – 2002, 51’, vostf

Chaque année, le second dimanche d’octobre, Belèm est le siège de l’une des plus importantes manifestations religieuses au monde : le Círio de Nazaré. Ce documentaire suit le voyage en barque de trois pèlerins sur les fleuves de l’Amazonie et, par la même occasion, nous fait découvrir les paysages exubérants de la région et les conditions socio-économiques des riverains.

	
	21h30

Débat : Les enjeux de l’Amazonie

	Mardi 5 juillet

Dictature et résistance
	17h

Tempo de resistência, de André Ristum – 2004, 115’, vostf

Une évaluation de ce que fut la résistance armée au Brésil pendant les « années de plomb » de la dictature militaire par ceux-là mêmes qui ont souffert de la répression. De nombreuses images d’archives et plus d’une trentaine d’interviews de personnes directement impliquées dans la lutte contre la dictature.

	
	19h30

Dom Helder Câmara, o Santo Rebelde, de Erika Bauer – 2004, 74’, vostf

Il a lutté contre la dictature, pour une Eglise « plus proche du peuple, en faveur des exclus », et est devenu l’un des leaders politico-religieux les plus importants et polémiques de l’Histoire récente du Brésil. Portrait de Dom Hélder Câmara (1909-1999), évêque catholique persécuté pendant la dictature militaire et pionnier de la Théologie de la libération.
Rencontre avec la réalisatrice Erika Bauer

	
	21h30

Débat : Dictature et résistance

	Mercredi 6 juillet

La question des Noirs
	18h

Preto e branco, de Carlos Nader – 2004, 73’, vostf

Portrait de relations raciales entre des habitants de São Paulo. Alors qu’une grande partie des Brésiliens possède des ancêtres africains, ce film remet en question les notions qui soutiennent la croyance en une démocratie raciale brésilienne.

	
	19h30

A negação do Brasil, de Joel Zito – 2001, 92’, vostf

Polémique, ce documentaire traite de la place des Noirs dans les novelas brésiliennes, ces feuilletons populaires qui passent en prime time sur les plus grandes chaînes du pays. Interviews et extraits de feuilletons à l’appui, la discrimination raciale au Brésil est montrée du doigt.

Rencontre avec le réalisateur Joel Zito*

	
	21h30

Débat : La question des Noirs

	Jeudi 7 juillet

Esclaves du travail
	18h
Os carvoeiros, de Nigel Noble – 1999, 67’, vostf

Le processus de production de charbon végétal vu à travers le quotidien de quelques familles de l’intérieur du Brésil. Une illustration de la vie des charbonniers, véritables travailleurs semi-esclaves du XXIè siècle.

	
	19h30

Salve ! Santo António, de Aline Sasahara – 2004, 50’, vostf

Pour beaucoup des 90 000 habitants de Santo Antônio de Jesus (à 180 km de Salvador de Bahia), la fabrication clandestine de feux d’artifice représente l’unique source de revenus. Le 11 décembre 1998, une de ces usines clandestines explose : 64 morts, en majorité des femmes et des enfants. Six ans plus tard, les blessures physiques et morales ne sont pas cicatrisées.
Rencontre avec la réalisatrice Aline Sasahara

	
	21h30

Débat : Esclaves du travail

	Vendredi 8 juillet

Le droit à la terre
	15h30

O cordel dos atingidos, Ricardo de Sá – 2003, 22’, vostf
L’histoire de la construction du Barrage de Irapé (Etat de Minas Gerais)  et des conséquences subies par les 47 communautés rurales touchées ainsi que les quelques 5000 personnes déplacées.
Cruzando o deserto verde, de Ricardo de Sá – 2002, 55’, vostf
Produit par le réseau « Alerte au désert vert », le film dépeint les conséquences sociales et environnementales de la production de cellulose dans les Etats de Bahia et de Espírito Santo. La parole est donnée à ceux qui en subissent les impacts : Indiens, petits agriculteurs, et communautés noires.
Rencontre avec le réalisateur Ricardo de Sá


	Vendredi 8 juillet

Le droit à la terre
	17h30

Uma terra para viver, de Jean et Catherine Cleroux – 2005, 50’, vostf

Dans l’Etat du Mato Grosso, les Indiens Xavantes, les petits agriculteurs, les Quilombolas (descendants d’esclaves noirs) et les petits propriétaires victimes de la construction du barrage Manso ont au moins une chose en commun : ils subissent des violences sociales, culturelles, morales et physiques pouvant aller jusqu'au meurtre. Pourquoi ? Pour laisser la place à l'agrobusiness.
Raiz forte, de Aline Sasahara et Maria Luisa Mendonça – 2000, 42’, vostf

Ils cherchaient un bout de terre, une vie plus digne, un chemin pour la construction d’une société plus juste. De la décision de lutter pour la terre à la production agro-industrielle, en passant par l’occupation de terres improductives, ce documentaire-mosaïque présente l’expérience de paysans du Mouvement des Sans Terre (MST) dans 10 différents états brésiliens.
Rencontre avec les réalisateurs Jean et Catherine Cleroux ainsi que Aline Sasahara

	
	19h30

La terre et la peine, de Frédéric Létang – 2004, 90’

L’Amazonie brésilienne est le théâtre d'une violente compétition pour la conquête de nouveaux territoires. Ce film témoigne des conditions de l'installation, au coeur de la forêt vierge, d'un groupe de colons pauvres alors que dans les régions voisines, déjà défrichées, déjà colonisées, les grands propriétaires s’accaparent l'essentiel des terres.
Rencontre avec le réalisateur Frédéric Létang

	
	21h30

Débat : Le droit à la terre

	Samedi 9 juillet

Accès aux droits
	11h30

Les ballons pirates de Rio, de Etienne Chambolle – 2002, 52’

A Rio de Janeiro, des milliers de personnes fabriquent secrètement, au fond de leur garage, des montgolfières géantes en papier. Alchimie magique du papier, de l’air et du feu, ces « ballons pirates » hantent le ciel avec leurs dessins impressionnants. Mais, depuis peu, leur activité est passible de prison.
Rencontre avec le réalisateur Etienne Chambolle

	
	14h

Tobias 700, de Daniel Rubio – 2004, 60’, vostf

Qui sont ces Brésiliens “sans logement” ? D’où viennent-ils ? Qu’ont-ils à revendiquer ? Comment attirent-ils l’attention des autorités ? En relatant l’histoire des familles qui ont occupé un bâtiment abandonné du centre de São Paulo, ce film pose la question du droit au logement dans la plus grande ville d’Amérique Latine.
Rencontre avec le réalisateur Daniel Rubio

	
	15h30

Boca do lixo, de Eduardo Coutinho - 1992, 50’, vostf
Eduardo Coutinho, l’un des plus grands documentaristes brésiliens, dresse ici le portrait d’hommes et de femmes qui survivent grâce aux ordures amassées dans une décharge publique située à  une quarantaine de kilomètres de Rio. Avec un style qui a maintenant fait école, le réalisateur enchaîne les entretiens et recueille histoires de vies et visions du monde.
Rencontre avec le réalisateur Eduardo Coutinho

	
	17h

Le rêve de São Paulo, de Jean Pierre Duret et Andréa Santana – 2005, 90’

Depuis des dizaines d’années, mus par un violent désir de vivre, les paysans du Nordeste du Brésil ont émigré vers São Paulo, ville-mirage d’un rêve essentiel à chaque pauvre de la terre : manger, nourrir sa famille, être reconnu comme quelqu’un. C’est l’un d’eux (José) que les réalisateurs ont suivi tout au long des 3000 km de route qui séparent le Nordeste de São Paulo. Son rêve, et les rêves de tous les personnages croisés sur la route, constituent la matière du film.
Voir aussi l’exposition photographique de Tiago Santana

	
	19h

A margem da imagem, de Evaldo Mocarzel – 2003, 72’, vostf
« A la marge de l’image » dépeint le quotidien de quelques-uns des toujours plus nombreux « habitants de rue » de São Paulo. Des entretiens, des paroles, où l’on devine les tactiques de survie, la routine du quotidien, la difficile marginalité, la folie de certains. Une question est posée : quelle éthique dans les processus d’esthétisation de la misère ?

	
	21h

Débat : Accès aux droits

	Dimanche 10 juillet

Alternatives
	11h30

Nós em rede, de Fernando Salis et Felipe Ribeiro – 2004, 70’, vostf

« Solidarité en réseau » raconte un échange entre le CONGESCO, un mouvement de leaders des favelas de Rio, et le CVH, une organisation de membres de communautés pauvres de New York. A partir de leur rencontre au Forum Social Mondial de Porto Alegre 2003, le film les accompagne entre le Brésil et les Etats-Unis et suit leur lutte commune pour des valeurs démocratiques et une plus grande justice sociale.

Rencontre avec le réalisateur Fernando Salis

	
	13h30
Pão e casa, de CEDAC (Centro de Ação Comunitária) - 2005, 30’, vostf
“Du pain et un toit” présente la mise en oeuvre des principes de l’économie solidaire à travers la Coopérative d’Habitation Constrói Fácil (Rio) et le groupe Oficina do Pão (Duque de Caxias). Deux exemples d’organisation populaire au service de la construction d’une citoyenneté active.

A revolução do consumo, de Banco Palmas – 8’, vostf

Un film montrant l'importance de consommer les produits locaux et la possibilité de créer des richesses à partir des seules petites économies des habitants.

Fórum Social Mundial, de Janaina Fischer – 14’, vostf

Que signifie le Forum Social Mondial (FSM) ? Quels en sont les principes et les idées ? Quel futur pour cette grande rencontre pour un autre monde possible et nécessaire ?

Economia Solidária no FSM, de INTERLIG/Poa – 2003, 10’, vostf

Une description des activités liées à l’économie solidaire au FSM.

Rencontre-débat avec des représentants des ONG brésiliennes productrices des films

	
	16h

Roça crua, de May Waddington – 2004, 30’, vostf

Le Mouvement des casseuses de noix de coco de l’Etat du Maranhão a réussi à guérir les blessures infligées à la terre par l’agro-industrie. Au-delà de la conquête du droit à la terre et à l’extraction du « coco de babaçu », ces femmes ont également récupéré les sols grâce à l’implantation d’une agriculture organique.
O caminho dos direitos humanos, de Françoise Schein – 2003, 19’

Françoise Schein, artiste plasticienne, développe un travail artistique autour des Droits de l’Homme à Rio. C’est cette expérience, menée dans et avec les habitants d’une favela, que raconte le film.
Rencontre avec les réalisatrices May Waddington et Françoise Schein

	
	17h30

O sonho de Rose, 10 anos depois, de Tetê Moraes – 2000, 90’, vostf

En 1987, dans l’Etat du Rio Grande do Sul, au sud du Brésil, Tetê Moraes filme l’occupation de terres improductives par 1 500 familles de paysans sans terre. Le Mouvement des Sans Terre (MST) voit le jour dans la foulée. Dix ans plus tard, la cinéaste retourne sur place : l’occasion de faire un bilan de dix ans de lutte collective pour la terre.

	
	19h15

Lula, la gestion de l’espoir, de Gonzalo Arijon – 2005, 61’

Qu’en est-il de l’espoir suscité par l’élection de Lula après deux ans de gouvernement ? Entre volonté d'agir et pouvoir d'agir, la marge de manœuvre est étroite. Ce film, réempruntant le chemin que l'homme Lula a lui-même parcouru, propose de l'évaluer et de la rendre sensible. 

Rencontre avec le réalisateur Gonzalo Arijon

	
	20h30

Débat : Alternatives


* Sous-réserve de modifications.  Voir www.autresbresils.net.


